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Tableau 5. 
Les éléments considérés par les essaimés pour la prise de décision 

Éléments Fréquence 
Confiance mutuelle 6/6 

Garantie verbale d'une quantité régulière de production 6/6 
Investissement minime 4/6 
Prévisions financières vérifiées par l 'essaimé 3/6 
Arrêt de la production à l ' interne - changement tâches importante si 3/6 
demeure à l 'embauche de l 'entreprise-mère 
Expérience dans une production similaire au sein de l 'entreprise-mère 2/6 
Equipe intéressante au sein de la nouvelle entreprise 2/6 
Retour possible au sein de l 'entreprise en cas d'échec 2/6 
Disponibilité d'information privilégiée grâce au liens maintenus avec 2/6 
l 'entreprise-mère 
Mauvais climat de travail au sein de l ' entreQrise-mère - syndicalisation 1/6 
Contrat écrit 1/6 

Ceci peut expliquer en partie la rapidité de la période de réflexion de la part des 

essaimés. En effet, de l 'analyse des témoignages des essaimés, nous constatons que 

l 'essaimeur attendait une réponse rapidement. Ceci se reflète dans la durée de la période 

de réflexion prise par les essaimés: d'une réponse instantanée pour certains (2/6), ou 

encore de une à trois semaines (3/6), le délai maximum mentionné a été de quatre mois 

de réflexion (1/6). Considérant l'impact d'une telle décision sur la vie des individus, le 

délai paraît d'autant plus court. Par contre, la rapidité du processus décisionnel nous 

ramène aux caractéristiques de l 'entrepreneur mentionnées lors de la revue de la 

littérature. 

Cependant, ce n'est pas seulement le délai de réflexion qui s'est révélé bref. En 

effet, entre la proposition et l 'ouverture ou la reprise de l'entreprise par l'essaimé, il s'est 

passé entre un et six mois. Il va s'en dire que le fait que l'entreprise-mère ne versait 

aucun salaire pour la période préparatoire des lieux de travail, i.e. entre le moment où 

l 'essaimé quitte son emploi et l 'ouverture de son entreprise, a dû également contribuer à 

minimiser ce délai. 
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Lorsque nous étudions le processus de séparation, c'est-à-dire la période 

comprise entre le moment où l'essaimé prend la décision de quitter son rôle d'employé au 

sein de l'entreprise-mère et celui où il quitte son emploi, nous trouvons d'autres 

facilitateurs qui sont propres à chacun des essaimés. Par exemple, certains ont profité 

d'une période probatoire (2/6), soit sous forme de congé sans solde ou de période d'essai 

avec promesse de réembauche, le cas échéant. 

Le cas d'un d'entre eux nous est apparu particulièrement intéressant. En effet, 

l' essaimé dont il est question est demeuré à l' emploi de l'entreprise-mère après avoir 

démarré son entreprise, et ce, pendant plus de cinq ans. La production déléguée étant 

limitée au démarrage, il y travaillait en dehors de ses heures de travail. Puis, il a bénéficié 

de deux années sans solde, telles que prévues à la convention collective, afin de vérifier 

la rentabilité de son entreprise. 

Le second essaimé ayant bénéficié d'une période probatoire a profité d'une offre 

particulière de l'essaimeur. Il s'agissait alors d'une reprise d'entreprise en difficulté. 

L'essaimeur lui offrait une période d'essai de six mois dans ses nouvelles fonctions 

entrepreneuriales. À l' intérieur de ce délai, l'essaimé pouvait reprendre l'emploi qu' il 

occupait avant son départ. 

Autres particularités, trois des essaimés n'étaient plus à l' embauche de 

l'entreprise-mère au moment de la proposition, et ce, depuis un intervalle allant de Il 

mois à un peu plus de deux ans. Parmi ces derniers, deux possédaient alors une 

entreprise. L'un a préféré vendre ses parts pour se consacrer à l'opportunité qu'on lui 

offrait tandis que l' autre a décidé de garder sa première entreprise en parallèle, comme 

sécurité. Il en a été ainsi pendant plusieurs années, jusqu'à ce qu' il fusionne les activités 

des deux entreprises. 

De plus, pour la plupart, la mise de fonds a été minime, soit moins de 20 000$. 

L'essaimeur a participé financièrement à la mise de fonds au sein de deux projets, dont 

un en collaboration avec une société à capital de risque. Seulement deux des essaimés ont 

eu à investir en équipement, dont un, principalement en transfert d'actifs. 
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Nous venons donc d' énoncer les principaux éléments entrant en considération 

lors du processus décisionnel des essaimés. Nous sommes maintenant plus à même de 

comprendre ce qui les a amenés à leur décision. Cependant, une variable fondamentale 

s' ajoute : l'opportunité offerte aux essaimés par l'essaimage. Étant donné son importance 

au sein du processus décisionnel, nous lui consacrons la prochaine section. 

2.3. Une opportunité : l'essaimage. 

Nous avons mentionné au chapitre 2 que le processus d' essaimage se définit 

selon trois variables: les conditions de l'essaimage, le lien avec l' activité de l'entreprise­

mère ainsi que la nature, le niveau et le lien maintenu par l'organisation. Analysons les 

expériences vécues par les essaimés selon ces trois variables. 

Considérons, premièrement, les conditions de l'essaimage. Rappelons qu'une 

condition est dite à chaud lorsqu' il s'agit d' une situation de gestion de sureffectifs et 

qu'une condition est dite à froid lorsqu' il s' agit de toute autre situation où il n' est pas 

question de mise à pied. 

Ainsi, nous pouvons considérer que pour la grande majorité des essaimés (5/6), 

il s' agit d' essaimage à froid. En effet, seulement un cas d'essaimage pourrait être 

considéré comme étant de type à chaud. Cependant, comme nous l' avons mentionné 

précédemment, la perception de mise à pied prochaine n' avait pas été formalisée par 

l ' entreprise-mère. 

Deuxièmement, penchons-nous sur les liens entre les activités de l'entreprise 

essaimée et celles de l'entreprise-mère. Nous constatons que pour tous les cas à l'étude, 

la production déléguée demeure complémentaire ou connexe aux activités de l'entreprise­

mère. Pour la majorité (4/6), il s' agit de composantes qui entrent dans la production 

principale de leur ancien employeur. Seulement deux essaimés se sont vu déléguer la 

production de produits finis . Il s' agit alors de production sur mesure ou dont la quantité à 

produire est moindre. Autre caractéristique de la production déléguée, dans le cas de deux 

des essaimés, ce sont des départements entiers qui ont été impartis. 
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Finalement, lorsque nous évaluons la nature de l'appui, le niveau et les liens 

maintenus par l'entreprise-mère avec l' entreprise essaimée, nous relevons de l'étude des 

témoignages certaines similitudes que nous résumons dans le tableau 7 (voir page 76) et 

dont nous discuterons sous peu. Ces éléments définissent en quelque sorte le contenu du 

partenariat entre le nouvel entrepreneur et l'ancien employeur et incluent les conditions 

facilitantes offertes par l'essaimeur. Ainsi, comme nous pouvons le constater, 

l'implication de l'essaimeur revêt plusieurs formes. 

La figure 5 nous permet de visualiser l'importance de l'influence de l'essaimeur 

sur le processus d'essaimage en présentant ses différents rôles. 

Figure 5. 
La dynamique des rôles de l' essaimeur 

1 Essaimeur - Entrepreneur! 

/ ~ ~ 
1 Président CA Entreprise-mère 1 1 
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::.. ' .. ' , 
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Employés Conditions 
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Essaimés l l + 
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Processus d • essaimage 

Comme nous pouvons VOIr, ce dernier est d'abord le président du conseil 

d'administration de l'entreprise-mère, ce qui lui confère un certain pouvoir de persuasion 

afin que la stratégie soit acceptée et intégrée au sein des pratiques de l'entreprise. Ainsi, 

l'essaimeur vient de recruter au sein de son personnel d'autres essaimeurs (contremaîtres, 

directeurs d'usines, etc.) qui pisteront pour lui de nouvelles opportunités, soit du côté des 

activités à impartir, soit du côté des employés jugés aptes à devenir essaimés. 
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Également, l'entreprise-mère garantit les commandes correspondant à la 

production déléguée (5/6), en autant que les essaimés démontrent leur capacité à les livrer 

à temps et selon les spécifications et la qualité demandées. Les essaimés doivent 

également assurer un service après-vente et s' engager à ne pas utiliser la nomenclature et 

les plans fournis par l ' entreprise-mère pour d' autres clients (5/6). Pour les essaimés, il 

était clair qu'il leur faut maximiser la rentabilité des productions déléguées (6/6) afin de 

conserver l' exclusivité ou la priorité de la sous-traitance. En se spécialisant dans cette 

production, il était plus facile d ' étudier les processus de fabrication et de minimiser les 

manipulations effectuées et les pertes. Deux des essaimés ont mentionné qu'il était 

impératif de réussir cet objectif et d'y travailler constamment, puisque la direction de 

l'entreprise-mère demandait des prix toujours plus compétitifs. 

Toutes ces clauses forment un contrat de confiance mutuelle reposant sur une 

entente verbale (5/6). Rares sont les essaimés qui ont été ou sont liées par un contrat écrit 

à l' entreprise-mère (1/6). Comme le mentionne l'essaimeur, exiger des contrats ne lui 

aurait apporté rien de plus. Il distribue les commandes à ses sous-traitants selon les 

besoins de l'entreprise-mère. Finalement, malgré les restrictions quant à l'utilisation des 

devis, rien n ' empêche les essaimés de produire pour d ' autres manufacturiers, tant que ces 

derniers n'œuvrent pas dans la même industrie que l' entreprise de l'essaimeur. En fait, la 

diversification de la clientèle est offièiellement favorisée par l' entreprise-mère. 

De plus, l'essaimeur finance par l' entremise de son complexe industriel et de sa 

compagnie de crédit l' achat de la bâtisse (4/6), des équipements (3/6) et même des 

matières premières (5/6) pour les essaimés qui le désirent. L' essaimeur croit important 

d'offrir un service s' approchant d ' un système clé-en-main et considère qu' au démarrage, 

il leur fournit presque tout: « je bâtis l'usine et, quelques fois , je mets l' équipement [à 

l ' intérieur]. » Il croit qu'il peut faciliter le démarrage de nouvelles entreprises en aidant 

les nouveaux sous-traitants à abattre certains obstacles liés au début des activités de 

production. Par contre, une fois l'entreprise démarrée, la recherche d'autonomie par 

l' essaimé est grandement encouragée. Il se devra de devenir responsable de ses 

inventaires ainsi que de ses équipements à plus ou moins court terme. 
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De même, il semble que l' essaimeur ait été très présent dans les débuts 

entrepreneuriaux des essaimés, entre autres, par des rencontres régulières de contrôle de 

gestion afin d'établir un certain suivi (3/6). Un de ceux-ci a mentionné que l'essaimeur a 

joué un rôle de motivateur auprès des essaimés. D'un autre côté, pour la moitié des 

essaimés, outre les rapports de locataire - propriétaire, ils n'ont eu que peu ou pas de 

contacts personnels avec l'essaimeur. 

Jusqu'à présent, nous avons fait ressortir les caractéristiques des essaimés, les 

principaux éléments de décisions ainsi que le contenu de l'offre de partenariat. Nous 

sommes maintenant en mesure de mieux comprendre ce qui a contribué à leur décision 

d'accepter le partenariat avec leur employeur. 

Nous croyons important à présent de faire ressortir les éléments du processus 

d'essaimage qui ont influencé l'évolution de ces entreprises essaimées. C'est ce que nous 

tenterons de faire dans la prochaine section. 

2.4. L 'évolution des entreprises essaimées 

Au sein des nouvelles entités (4/6), chaque entreprise avait créé de un à quatre 

emplois, incluant celui de l'essaimé, soit neuf nouveaux emplois pour les quatre 

nouvelles entreprises. À cela s'ajoute le màintien de près d'une vingtaine d'emplois par la 

reprise d'entreprises par deux des essaimés. 

En 1999, ces entreprises avait en moyenne dix ans d'existence. Des quelques 

employés du départ, les entreprises comptent maintenant un personnel de 8 à 72 

individus, incluant les entrepreneurs essaimés, pour un nombre total d'emplois de 174. 

Ces entreprises ont environ un à trois cadres au sein de leurs effectifs lesquels secondent 

le dirigeant dans ses tâches. De façon générale, le chiffre d'affaires de 1999 des 

entreprises essaimées se situait entre 1 M$ et 8 M$, pour des revenus globaux de plus de 

19M$. 
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Au cours de leur croissance, certaines entreprises essaimées ont connu quelques 

changements stratégiques. En effet, la presque totalité d'entre elles (5/6) offrent 

maintenant des produits finis. De même, elles ont incorporé à leurs activités de nouvelles 

composantes entrant dans la production de l'entreprise-mère (4/6), soit par fusion 

d'activités entre entreprises ou par l' intégration de nouveaux départements impartis. La 

majorité des essaimés (4/6) se sont vus dans l'obligation de déménager ou d'agrandir 

leurs locaux pour suffire à la demande. De cette façon, la plupart des entreprises (5/6) ont 

connu une croissance constante jusqu'à la récession économique des années 1990. Cette 

croissance allait de paire avec celle de l'entreprise-mère. Des témoignages de quatre des 

essaimés, nous constatons que leur croissance a été influencée jusqu'à un certain point 

par les décisions de l' essaimeur: impartitions subséquentes, croissance ou non de ses 

ventes, nouvelles productions, .. . Après la période de récession du début des années 

1990, toutes les entreprises se sont relevées en même temps que l'entreprise-mère. 

Depuis, une grande partie des énergies des essaimés ont été dirigées vers la poursuite de 

la diversification de la clientèle. Certains essaimés ont expliqué leur décision d'aller dans 

cette voie, d'une part, par la diminution par l' entreprise-mère du nombre de contrats et de 

l'importance de chacun d'eux (1 /6) ; puis, d'autre part, par la volonté de croître plus 

rapidement et de façon durable (2/6). Cinq des essaimés ont réussi une certaine 

diversification de leur clientèle. 

Le tableau 6 résume l'impact des efforts de diversification des essaimés. 

Tableau 6 
L' impact des efforts de diversification des essaimés sur la participation 

de l'entreprise-mère au chiffre d'affaires de leur entreprise 

Participation de l' entreprise-mère 
au chiffre d'affaires de l' essaimé (%) 

Au démarrage En 1999 
Essaimé 1 60 % 0 % 
Essaimé 2 100 % 70% 
Essaimé 3 100% 100 % 
Essaimé 4 100% 40 % 
Essaimé 5 100 % 20 % 
Essaimé 6 0% 10 % 
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Notons que pour quatre des SIX entreprises essaimées, la marche vers la 

diversification était haute: au démarrage, tous leurs revenus provenaient de l' entreprise­

mère. Seulement une des entreprises n'avait aucun lien d'affaires avec l'essaimeur lors de 

sa reprise par l'essaimé, et ce, malgré le contrat verbal de sous-traitance offert par 

l'essaimeur lors de la proposition d'essaimage. Pour ce dernier, outre la copropriété avec 

son ancien employeur, aucune autre aide n'est venue de la part de l'entreprise-mère, que 

ce soit sous forme de sous-traitance ou autres. Quant au second essaimé qui n'était pas 

totalement dépendant de la production de l'entreprise-mère à son ouverture, son chiffre 

d'affaires était tout de même composé à 60% des commandes de cette dernière. 

Graduellement, pour la majorité de ces entreprises essaimées (4/6), l'importance 

des commandes de l'entreprise-mère par rapport à leur chiffre d'affaires total a diminué. 

Pour trois d'entre elles, les proportions se situent maintenant entre 20% et 70%, pour une 

moyenne d'environ 40% de leurs sources de revenus. 

Quant à l'autre de ces essaimés qm comptaient l'entreprise-mère parmI ses 

clients au moment de l'essaimage, il ne fait pratiquement plus affaire avec elle. Certains 

choix de racheter des types de production plus ou moins imposés par l'essaimeur l'ont 

forcé à diversifier sa clientèle. D'un autre côté, l'entreprise-mère compte maintenant pour 

un peu plus de 10% du chiffre d'affaires de l'essaimé dont elle n'était pas cliente au 

moment de l'essaimage. 

Seulement un essaimé est encore entièrement dépendant de l'entreprise de 

l'essaimeur. Il mentionne que cette dernière lui fournit suffisamment de production pour 

produire à pleine capacité annuellement. Augmenter leur productivité signifierait des 

investissements majeurs en améliorations locatives ainsi que des modifications 

importantes de leur gestion. Cet essaimé et son associé, qui est un autre ancien employé 

de l'entreprise-mère, ne sont pas prêts à envisager de tels changements. 
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En 1999, tous les essaimés constataient une certaine stabilité au sein de leur 

clientèle. Globalement, les essaimés qui ont fait des efforts de diversification (4/6) 

comptent entre deux et dix clients majeurs, ce qui correspond à environ 45 à 100% de 

leur chiffre d ' affaires. Un seul essaimé s' est diversifié dans un secteur industriel autre 

que celui de l' entreprise de l' essaimeur. 

Mais cette recherche d' indépendance par rapport à l'entreprise-mère ne s' est pas 

seulement concrétisée par la diversification de la clientèle. Certains ont acheté les locaux 

qui abritaient leurs installations de production (4/6) ainsi que leurs équipements (3/6). Ils 

ont également pris la responsabilité de leur inventaire (5/6) et leur facturation (5/6). 

Deux variables du processus d ' essaimage ont connu également certaines 

modifications avec le temps. Premièrement, les liens maintenus avec la production de 

l'entreprise-mère ont évolué et plus de la moitié des essaimés (4/6) ont connu des 

changements au niveau de la production en cours de croissance par l' ajout de produits et 

de services connexes. Mais pratiquement tous (5/6) ont maintenu leur production initiale. 

Deuxièmement, nous avons constaté certains changements quant à la nature de 

l' appui, au niveau de collaboration ainsi qu' au lien maintenu avec l'entreprise-mère 

(référer au tableau 7 à la page suivante). En fait, les liens unissant l' essaimeur et 

l' entreprise-mère à l' essaimé et à son entreprise se sont formalisés en liens d' affaires plus 

conventionnels, misant sur une plus grande indépendance à tous les niveaux: a) 

commercial, b) financier, c) technique. Il n' en demeure pas moins que l' entreprise-mère 

demeure le plus important client pour trois des essaimés et le plus important fournisseur 

pour deux d ' entre eux. 

De cette façon, considérant la composition du chiffres d'affaires ainsi que 

l'importance des liens financiers et de propriété entre l' essaimeur et les essaimés, nous 

pouvons constater qu' après une période variant entre 6 et 17 ans, des six essaimés de 

notre échantillon: 
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Tableau 7 
La nature, le niveau et les liens maintenus avec l'entreprise-mère et l'essaimeur 

Nature de Lien 1. Niveau Fréq. Fréq. 
l'appui Initiale3 1999 

Commercial Fournisseur Responsabilité de l ' inventaire 5/6 0/6 
Plus important fournisseur 5/6 2/6 

Donneur- Plus important client 5/6 3/6 
d'ordres Responsabilité de la facturation 5/6 0/6 

Production régulière 5/6 4/6 
Priorité aux commandes du 5/6 3/6 
donneur-d'ordres 
Entente de ne pas sous-traiter avec 5/6 5/6 
concurrents du donneur-d'ordres 
Prix fixé par l' essaimeur 4/6 4/6 
Sous-traitance d'urgence 0/6 3/6 

Propriétaire Location de sites (bâtisse, locaux) 4/6 1/6 
Rachat des sites en location 0/6 3/6 
Location d' équipements de 3/6 0/6 
production 
Entretien des équipements loués 1/6 0/6 

Financier Bailleur de Support financier occasionnel: 3/6 1/6 
fonds Délai de paiement; 

Avance ; 
Prêt... 

Associé Participation à l'équité sans droit 1/6 0/6 
de vote 

Technique Donneur- Support technique 3/6 0/6 
d'ordres complémentaire gratuit 

Contrôle de gestion régulier 4/6 2/6 

1. Trois essaimés sont très indépendants face à l'essaimeur, i.e. que moins de 30% de 

leur chiffre d' affaires sont issus de l' entreprise-mère et aucun lien financier ou de 

propriété ne demeure; 

2. Un essaimé est grandement dépendant face à l'essaimeur, i.e. que plus de 70% de son 

chiffre d' affaires est issu de l ' entreprise-mère et l' essaimeur est encore son principal 

fournisseur ; 

2 Liens: Rôle de l'entreprise-mère et/ou de l' essaimeur par rapport à l'essaimé 
3 Fréquence lors de l'essaimage 
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3. Un essaimé est relativement indépendant face à l'essaimeur, i.e. encore 40% de son 

chiffre d' affaires est issu de l'entreprise-mère, mais aucun lien financier ou de 

propriété ne demeure; 

4. Un essaimé est totalement dépendant face à l' essaimeur, i.e. 100% de son chiffre 

d' affaires est issu de l'entreprise-mère et l'essaimeur est encore son principal 

fournisseur. 

3. La synthèse 

Cette étude de cas s' efforce de décrire un processus d' essaimage en faisant 

ressortir les motivations des participants, le contexte de même que les composantes de 

l ' entente d'essaimage et finalement, les impacts de l'essaimage sur l'entreprise-mère et 

les entreprises essaimées. Afin d' atteindre ces objectifs de recherche, nous avons d'abord 

présenté l'expérience de l' essaimeur et des essaimés selon les éléments du cadre 

conceptuel. La présente section complète les précédentes en faisant la synthèse des 

informations présentées et en rele~ant les principaux commentaires a posteriori des 

participants au processus d'essaimage. 

Ainsi, nous venons de voir que le recours aux pratiques organisationnelles 

d' essaimage par l'entreprise-mère a été la résultante d' un complexe · amalgame 

d' influences, débutant par les caractéristiques des principaux acteurs. 

D' abord, la personnalité, les motivations et l' expérience de l'essaimeur l'ont 

poussé à mettre en place toutes les mesures possibles pour s' assurer de la réussite de ses 

projets, soit le développement de son entreprise, la création et le développement durable 

de son complexe industriel ainsi que la stratégie reposant sur l'utilisation de pratiques 

organisationnelles d'essaimage. Ceci se perçoit dans: (a) le choix des candidats selon 

certaines caractéristiques qui répondent à sa perception d' un entrepreneur, perception qui 

repose en partie sur l'image qu' il a de lui-même et de ses responsabilités; (b) les 

conditions facilitantes provenant de toutes les entreprises avec lesquels l' essaimeur a des 

liens (entreprise-mère, compagnie de crédit, complexe industriel) et qui couvrent la quasi 
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totalité des facettes du démarrage (localisation, financement, production, ... ) ; et, (c) le 

suivi fréquent qui lui permet de garder un œil sur le développement des nouvelles 

entreprises tout en apportant son support pour prévenir certaines difficultés. Toutes ces 

mesures sont reprises à divers niveaux au sein de l'entente principalement verbale qui 

unit l' entreprise-mère aux essaimés au moment du processus d'essaimage. Elles ont 

comme résultats, outre de maximiser les chances d'atteinte des objectifs personnels et 

organisationnels de l'essaimeur, de diminuer le risque pour les essaimés sous-traitants, ce 

qui contribue à solidifier le réseau de fournisseurs de l'entreprise-mère. 

Puis, les caractéristiques personnelles des essaimés ont mené ces derniers vers la 

VOle entrepreneuriale. Ces caractéristiques concordent avec la littérature sur 

l'entrepreneur. Sans dire que celles-ci les prédestinaient à devenir ce qu' ils sont 

maintenant, nous pouvons prétendre que celles-ci les ont conditionnés à être davantage 

réceptifs aux opportunités entrepreneuriales. 

À cela, nous pouvons ajouter les autres facteurs qui ont participé à la 

concrétisation des pratiques d'essaimage. Il s' agit, nous le rappelons, du facteur 

déclencheur externe pour l'essaimeur, soit l'obligation à court terme à parer à un 

changement majeur dans son réseau de fournisseurs, qui a mené au facteur déclencheur 

externe pour les essaimés, soit la proposition par l'essaimeur de démarrer une entreprise 

sous-traitante. Il s' agit également des facteurs de crédibilité et de légitimité propres à 

chacun des participants, c'est-à-dire l' appropriation des expériences européennes pour 

l' essaimeur, et, quant aux essaimés, les expériences des autres essaimés ainsi que des 

modèles entrepreneuriaux auxquels ils s' identifiaient. Des différents témoignages, même 

si aucun essaimé ne l'a explicitement stipulé, nous pouvons conclure que les conditions 

facilitantes mises en place par l'essaimeur ont servi de facteurs de légitimité pour la 

plupart d'entre eux. 

L'essaimage qui a résulté de cette union de partenaires est caractérisé de façon 

générale par une pratique organisationnelle sans objectif de gestion de sureffectif, dans 

des activités complémentaires ou connexes à celles de l' entreprise-mère, et par des liens 

commerciaux, financier et technique tout de même importants. Déjà, des questions 
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peuvent se poser quant à l'indépendance des structures créées ou repnses par les 

essaimés. Nous constatons en effet qu' une forte implication de l' essaimeur teinte les 

activités courantes des sous-traitants essaimés. 

Quant aux impacts de l' utilisation d' un tel processus sur les organisations 

participantes, nous avons pu constater que l' impartition des activités par l'entreprise­

mère, aux dires de l' essaimeur, a bel et bien servi ses objectifs d' une meilleure gestion 

des coûts, d' intégration de meilleures pratiques d' affaires ainsi qu' une plus grande 

souplesse face aux conditions économiques. Quant aux essaimés, l' évolution de leur 

entreprise a été fortement influencée par les décisions stratégiques de l'entreprise-mère et 

celles de l' essaimeur. Par contre, pour certains d'entre eux, il est important de mentionner 

leurs efforts de diversification suite à la récession économique du début des années 1990. 

Malgré cela, l'entreprise-mère demeure le plus important client et fournisseur de certains 

d' entre eux. 

Pour compléter cette présentation des résultats, il nous semble intéressant de 

laisser s' exprimer les principaux acteurs du processus d' essaimage. Ainsi, la dernière 

partie de ce chapitre expose les commentaires des essaimés, mentionne certaines 

particularités notables et se termine en exposant certains arguments de l' essaimeur. 

4. L'évaluation de l'expérience d'essaimage par les participants au processus 

4.1. L 'évaluation de l 'expérience d 'essaimage par les essaimés 

De façon générale, les essaimés ressortent de leur expérience d'essaimage avec 

un sentiment mitigé. La grande majorité (5/6) a mentionné que l'essaimage est un bon 

moyen de devenir entrepreneur. Ils mettent également l'emphase sur l' importance d' une 

relation étroite entre l'essaimeur et l'essaimé, relation qui a garanti le succès de leur 

entreprise (2/6). Ils font également mention que la stratégie mise de l'avant par 

l' essaimeur a facilité le démarrage d' entreprise, entre autres, par l' accès à des fonds de 

démarrage (2/6) via la compagnie de crédit de ce dernier. Un essaimé a même fait la 

remarque que l' essaimage est pour lui une source de motivation pour les employés. 
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Comme il le dit: « [Pouvoir être sélectionné lors d'un exercice d'essaimage], ça motive 

l' employé à avoir de quoi, à vouloir faire de quoi aussi. » Ainsi, pour cet essaimé, 

l'essaimage est une source de motivation pour se démarquer des autres employés. 

Les éléments qui sont ressortis de l'évaluation des expériences d'essaimage des 

essaimés ont été regroupés dans le tableau suivant: 

Tableau 8. 
L' évaluation qualitative du processus d'essaimage par les essaimés 

Points positifs Points négatifs 
Diminution des risques et barrières au Dépendance envers l' entreprise-mère 
démarrage (4/6) (4/6) 
Liens étroits entre essaimés sous-traitants Difficulté à rentabiliser la production 
(3/6) déléguée (3/6) 
Connaissances des exigences de Lien discordant avec l'essaimeur (116) 
l' essaimeur (3/6) 
Liens privilégiés entre des membres de 
l' entreprise-mère et les essaimés (2/6) 
Obtention facilitée d'opportunités 
d'affaires (2/6) 

Nous voyons que les essaimés sont pour la plupart conscients de la dépendance 

créée par la stratégie utilisée par l' essaimeur (4/6). Il semble également que les relations 

avec l'essaimeur n'ont pas toujours été sans heurts, du moins pour une minorité des 

essaimés. Finalement, un point notable est la difficulté pour la moitié des essaimés de 

rentabiliser les activités imparties par l' entreprise-mère. Malheureusement, nous ne 

pouvons savoir si ces difficultés sont attribuables aux capacités et aux compétences de 

l' entrepreneur ou à l' influence de l'essaimeur par ses décisions stratégiques ou encore à 

toute autre variable socio-économique indépendante du processus d'essaimage. 

Par contre, les points positifs soulevés par les essaimés reprennent les éléments 

déjà présentés au sein du processus d'essaimage. 
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Comme nous l' avons relaté précédemment, la grande majorité (5/6) des 

essaimés considère que le principal appui offert par l ' entreprise-mère correspond aux 

commandes régulières qu'elle leur offrait. Deux essaimés avouent que sans cette aide de 

l'entreprise-mère, ils n' auraient pas accepté de réaliser un tel projet. Par contre, l'un de 

ces deux essaimés se joint à trois autres qui mentionnent que si l'essaimeur n' avait pas 

fait une telle offre , ils auraient éventuellement tenté l ' aventure entrepreneuriale. 

Cependant, pour deux de ces essaimés, leurs débuts entrepreneuriaux auraient été plus 

modestes. 

D'un autre côté, deux essaimés considèrent minime l'appui de l ' essaimeur et de 

l' entreprise-mère dans leur processus individuel de démarrage d'entreprise. 

L' un deux ressort de son expérience de collaboration avec l' entreprise-mère 

avec un sentiment aigre-doux. En fait, pour lui, son cas ne reflète en rien une situation 

d' essaimage où l' employeur a offert un appui quelconque à un employé afin qu' il se 

lance en affaires. L'essaimé souligne que si son entreprise est aujourd'hui ce qu'elle est, 

ce n' est le fruit que de ses efforts acharnés et ceux de son équipe. Par contre, il admet que 

les conditions avantageuses sur les loyers et le site que l' essaimeur lui a concédés ont tout 

de même eu un effet bénéfique sur le redressement financier de son entreprise. 

L'autre essaimé considérant l' aide apportée par l'essaimeur comme modeste est 

conscient que par les commandes de l'entreprise-mère, l'essaimeur a contribué à l'essor 

de son entreprise. De plus, il constate qu'un des bons côtés de la collaboration avec son 

ancien employeur est que : 

j ' avais pas à me casser la tête pour trouver des contrats. Ils 
[m' ]arrivaient quasiment dans les mains tout seul. J'avais juste à me 
présenter au bon moment. [ . . . ] Même des fois , c' était eux autres qui 
m'appelaient à leur bureau [pour me proposer une commande]. 

C'est lorsqu' il compare son expérience d' essaimage avec celui d' autres 

essaimés, que celui-ci considère l' appui de son donneur-d 'ordres plutôt limité. Il explique 

cette différence en partie par l'importance relative de la production déléguée en sous-
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traitance par l'ancien employeur et par leurs incidences sur les activités de l' entreprise­

mère. Pour lui, il considère que l' appui de l'essaimeur était proportionnel à l'importance 

de la production déléguée: il s' était porté acquéreur d'un nombre restreint d'activités, 

comparativement à d'autres qui se sont vu offrir un département entier. Ainsi, l'essaimé 

juge que l'entreprise qu' il possède aujourd'hui a été davantage façonnée par ses efforts et 

sa débrouillardise, que par l' influence de l'essaimeur et de l' entreprise-mère. 

Le sentiment mitigé généralisé qui ressort de l' évaluation provient en grande 

partie du principal inconvénient relié au processus d'essaimage vécu, c'est-à-dire la 

relation de dépendance qui a été créée dès le départ entre l' entreprise-mère et l' entreprise 

essaimée. Au départ, c'était l'essaimeur qui décidait du prix auquel étaient transigés les · . 

différents produits sous-traités, et ce, en plus d'être le principal fournisseur de la moitié 

des essaimés. Certains essaimés ont été jusqu'à mentionné que l'essaimeur était, par le 

fait même, en mesure de calculer avec une certaine précision leurs bénéfices (2/6). Les 

bases de négociation s'en trouvaient ainsi affectées. Plus de la moitié des essaimés 

s'accorde à dire qu' il n'y avait pas de réelles négociations entre eux et l' essaimeur quant 

à la production sous-traitée. Pour conserver leur priorité de sous-traitance, ces essaimés 

considéraient qu' ils ne pouvaient qu'accepter les conditions imposées par l' essaimeur. 

Fait à noter, la période de dépendance complète des quatre essaimés concernés 

lors du processus d'essaimage s'est prolongée sur un intervalle de 1 à 15 ans, selon le cas. 

Finalement, tous les essaimés sont d'avis que si l' expérience était à refaire, la 

décision serait la même: ils accepteraient l'offre de l'essaimeur. La moitié ne changerait 

rien au processus vécu. Par contre, deux essaimés nous ont mentionné qu' ils 

s'efforceraient de diversifier leur clientèle plus tôt, tandis qu'un dernier exigerait un 

contrat écrit entre son entreprise et l'entreprise-mère libellant la valeur minimale de la 

production sous-traitée. 
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4.2. Des similitudes, mais aussi des particularités ... 

Une des particularités intéressantes qui ressort du groupe des essaimés concerne 

l'un d'entre eux. Cet essaimé s' est approprié dans l' établissement de ses relations avec 

ses sous-traitants, quelques principes sur lesquels l' essaimeur s'est appuyé lors de ses 

activités d' impartition par essaimage. Premièrement, il adhère au principe de 

l'importance du rôle de fournisseur par l' organisation donneur-d' ordre, car cela a) lui 

permet d' assurer l' uniformité de la production et des prix des produits en sous-traitance, 

b) contribue à l' établissement d' une relation plus étroite entre les deux organisations, 

ouvrant ainsi la porte à de meilleures conditions de crédits pour les sous-traitants. 

Deuxièmement, l 'essaimé a retenu le critère de la proximité géographique dans la 

sélection des sous-traitants en se rappelant des avantages stratégiques énumérés 

précédemment, soit la diminution des coûts de transport de la production sous-traitée 

ainsi qu'une gestion plus efficace des situations d' urgence. 

Un autre cas particulier concerne l' un des essaimés qui a un lien de parenté avec 

l'essaimeur. Dans ce cas-ci, il est difficile de distinguer l ' impact de la pratique 

d' essaimage de celui des liens familiaux qui l 'unissent aux propriétaires de l' entreprise­

mère. Le climat familial et l'implication personnelle d' un membre de la famille de 

l'essaimé ont eu une incidence importante dans l' évaluation du projet et continue 

d'influencer la gestion de l' entreprise essaimée sous-traitante. Comme le mentionne 

l' essaimé, le fait de faire partie de la famille de l' essaimeur le sécurise. Pour reprendre 

ses paroles: « Ils ne me laisseront jamais tomber. » Il a su tirer partie de son lien familial 

pour s'ouvrir à de nouvelles opportunités. Il a également appris à contourner les obstacles 

des liens familiaux afin d'obtenir de meilleurs résultats, surtout lors de négociations. 

L'essaimé juge que ses antécédents comme employé au sein de l' entreprise-mère 

a été un des éléments pris en compte lors de la décision de l'essaimeur de lui confier une 

partie de sa production. Selon lui, « ils ont pu se rendre compte de mes capacités à gérer 

une entreprise ». À son avis, avoir travaillé au sein de l 'entreprise familiale lui a permis 

de se familiariser avec son fonctionnement et sa gamme de produits. Ces connaissances 

sont des atouts en tant que sous-traitant. 
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Sans contredire l' essaimé, l'essaimeur mentionne qu'effectivement le lien 

familial a joué dans sa décision. Comme il le dit, « On était une famille avec les enfants. 

[ .. . ] On s' est dit: on [ne] peut pas tous les prendre [au sein de l'entreprise-mère et] il 

était très ambitieux. [On lui a dit:] On va agrandir notre gamme pis tu vas devenir notre 

fournisseur. » 

Les essaimés ont bien fait ressortir les difficultés et les avantages de leur 

participation au processus d' essaimage .. L' essaimeur a également son opinion quant à sa 

décision de recourir à cette pratique organisationnelle. 

4.3. L 'évaluation du processus d 'essaimage par l 'essaime ur. 

L'essaimeur perçoit l'essaimage comme une méthode de création d' emplois. En 

fait, pour résumer la pensée du président de l' entreprise-mère à ce sujet, il rappelle ce 

qu' une PME apporte à la société. Pour lui, quand un essaimé décide de fonder son 

entreprise, il crée d' abord son emploi en plus d'offrir du travail à des comptables, des 

ouvriers et des techniciens. Cette nouvelle PME crée également de la richesse, par ses 

investissements en biens mobiliers et immobiliers. C'est ainsi que l'essaimage crée une 

synergie importante au sein de l' économie du Québec. 

Malheureusement, un élément est venu assombrir l 'expérience de l' essaimeur. Il 

la nomme « l' entrave syndicale ». Le promoteur du complexe industriel est d'avis qu' il 

est fini le temps où les grandes entreprises supportaient seules l' économie d'une région. 

La croissance économique naît de la présence de plus en plus importante de PME. Selon 

l'essaimeur, la décentralisation et la création de PME sous-traitantes ne contribuent pas 

nécessairement à la perte d'emplois bien rémunérés. Elles contribuent plutôt à l' essor de 

l' entreprise-mère en lui permettant d' être plus performante et ainsi de garantir de 

meilleures conditions d' emploi. 

Il est important de mentionner ici que la syndicalisation de l ' entreprise-mère est 

considérée par l ' essaimeur comme un échec, une période noire pour son entreprise. 
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Depuis son entrée, le syndicat a ralenti les activités d' impartition, ce qUI signifie 

également un ralentissement dans les pratiques d' essaimage de l 'entreprise-mère. 

Malgré cela, l' essaimeur voit dans l 'essaimage une pratique qui favorise le 

développement de complexes industriels à travers le Québec. Pour lui, cette richesse est 

essentielle à l' économie québécoise. Encore aujourd'hui, son complexe industriel privé 

croît de deux nouvelles entreprises par année. 

Pour l'essaimeur, c' est une fierté personnelle d' être un eSSaImeur. Il est 

également heureux de voir les résultats qui ont découlé de cette stratégie, résultats qu' il 

considère comme très positifs. Surtout, qu' il estime avoir assumé de gros risques pour 

s' assurer de la réussite de ses essaimés. En fait, d' une expérience d' essaimage s'étalant · 

sur une période de 15 à 20 ans, l'essaimeur n ' a soulevé aucun cas d' ancien employé 

essaimé ayant été astreint à la faillite. Le seul cas de fermeture qu' il mentionne est celui 

d'un de ses sous-traitants. « C'est bien peu quand on décompte approximativement une 

vingtaine d' essaimés [au sein du complexe industriel de l' essaimeur] ». Nous nous 

devons de tempérer les propos de l 'essaimeur. La définition que ce dernier a d'un 

essaimé inclut non seulement les employés, mais tout individu ayant reçu un appui de sa 

part ou de son entreprise lors du démarrage ou d'une reprise d' entreprise. 

Malheureusement, les données que nous possédons ne nous permettent pas d' extraire du 

nombre avancé par l ' essaimeur les individus réellement essaimés. Par contre, ces données 

nous permettent de conclure à l'existence d' autres cas d' essaimage au sein du réseau de 

l ' entreprise-mère. 

Finalement, quand on lui demande d' évaluer son exercice d' essaimage et de 

faire ressortir les améliorations nécessaires, il aborde deux aspects: dans un premier 

temps, la composition de l' équipe entrepreneuriale à mettre en place pour garantir le 

succès de l' entreprise, et, dans un deuxième temps, la structure de sous-traitance à 

instaurer lors des activités d' essaimage afin d'assurer la meilleure performance du réseau. 

En ce qui concerne l'équipe entrepreneuriale, l' essaimeur avoue qu' il ne suffit 

pas seulement d' être un employé dévoué pour réussir en affaires. Il faut également 
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certaines compétences techniques plus développées. Il croit qu'en jumelant un 

entrepreneur intéressé à un technicien en ingénierie, par exemple, l' essaimeur s'assurerait 

d'une meilleure capacité d'adaptation et de performance pour la nouvelle entreprise. Il a 

en effet dû s' impliquer régulièrement dans la gestion de ses essaimés en envoyant du 

personnel spécialisé pour les conseiller. 

Pour ce qui est de la structure de sous-traitance qu'il aimerait implanter avec ses 

futurs essaimés, il croit qu' il serait préférable de créer quatre à cinq essaimés sous­

traitants pour un même produit. L'essaimeur juge que la concurrence instaurée auprès de 

ses sous-traitants favoriserait la recherche de performance par ceux-ci et permettrait à 

l'entreprise-mère de s'assurer de prix des plus concurrentiels. 



CONCLUSION 

Cette recherche avait comme objectif de décrire un processus complet 

d' essaimage en documentant un cas réel afin d' identifier a) les motivations qui ont 

amené l'essaimé et l' essaimeur à participer à cette activité d' essaimage ; b) les 

facteurs déterminants du processus décisionnel des deux groupes d' acteurs; c) le 

contexte et les composantes de l ' élaboration de l' entente entre l' essaimé et 

l' essaimeur; d) les impacts de l' activité d' essaimage sur l' entreprise-mère et sur 

l 'entreprise essaimée. 

Les résultats obtenus nous permettent donc de dresser le portrait détaillé 

d' un premIer cas d' essaimage québécois. En effet, nous avons constaté que la 

stratégie mise de l'avant par l'essaimeur reposait sur des critères préétablis et 

poursuivait des objectifs clairs. En premier lieu, cette stratégie misait sur le support 

de l' essaimeur qui atténue la perception du risque chez les essaimés et les encourage 

à relever le défi qui leur est proposé. En deuxième lieu, elle aborde le concept de 

caractéristiques èntrepreneuriales dans la . sélection de candidats. En troisième lieu, 

elle vise le développement d' un réseau de fournisseurs à proximité du donneur­

d'ordres de sorte à faciliter, entre autres, l'instauration de meilleures pratiques de 

gestion. Aisément, nous concluons que la présente étude de cas ne décrit pas des 

pratiques organisationnelles ad hoc, mais bien une stratégie structurée et planifiée 

d'essaimage incorporée dans la planification stratégique de l'entreprise. Nous avons 

même constaté que cette culture d' essaimage a été propagée au sein de l' organisation 

en incluant les membres du personnel dans son application. 

Pour l'entreprise-mère, la décentralisation par essaimage lui a permIS 

d'atteindre un principal objectif, soit de diminuer ses coûts d'opération en favorisant 

une croissance soutenue et une plus grande productivité au sein de ses installations. 
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L'essaimage a servi à instaurer, entre autres, le juste-à-temps et la spécialisation de 

ses activités par la création de fournisseurs à proximité et par l' impartition à l'externe 

de certains types de production. Malheureusement, les informations obtenues de 

l' essaimeur ne nous permettent pas de quantifier l'apport de l' essaimage dans les 

efforts de décentralisation. 

Certes, ce ne sont pas tous les essaimeurs qui peuvent s' impliquer autant 

auprès de leurs essaimés, que ce soit au niveau financier, technique ou encore au 

niveau de l'impartition d'activités de production. Nous sommes d'avis qu' il n'est pas 

nécessaire à tout essaimeur d'en offrir autant: les cas recensés en Europe en sont de 

bons exemples. Souvent l' aide-conseil est le seul support offert. 

Il est intéressant de rappeler que les participants n'ont soulevé aucun cas de 

fermeture chez d'anciens employés essaimés. Certes, il nous manque certaines 

informations pour valider leurs prétentions. Par contre, en prenant comme hypothèse 

la véracité de leurs propos et en les comparant au taux de survie des entreprises 

québécoises, l' apport possible de l'essaimage sur le potentiel de réussite de ces 

nouvelles entités semble prometteur. 

Cette conclusion rappelle certains constats français où 

plusieurs grands groupes d'entreprises pratiquent l'essaimage 
depuis plus de deux décennies [et] on rapporte un taux de succès 
(survie après cinq ans) des entreprise créées à partir d'un processus 
d'essaimage de l'ordre de 80%, contre 50% pour les entreprises 
créées ex nihilo » (Kadji-Youaleu, 2000, p.l). 

Par contre, un premIer questionnement s'impose quant à la principale 

problématique perçue, c'est-à-dire la dépendance de l'essaimé envers l'essaimeur. 

Nous croyons qu'il est important de soulever cette problématique afin que de 
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prochaines études valident l'existence d'un lien de causalité entre la dépendance et la 

pratique de l' essaimage, surtout lors d' impartition d'activités complémentaires ou 

connexes où un lien commercial est maintenu. La raison est simple: il s' agirait d'un 

argument en faveur de la mise en place dès le début du processus d'essaimage de 

mesures pour faciliter la recherche d' indépendance et ce, en tenant compte des stades 

de développement de l' entreprise, pour ainsi solidifier davantage la croissance et la 

réussite de l' entreprise naissante. 

Cependant, nous nous devons de pondérer cette problématique. D'une part, il 

. est certain que dans le cas qui nous occupe, nous constatons des entraves évidentes à 

la recherche d' indépendance d'une organisation. Ces entraves sont spécifiques à la 

structure "aidante" mise en place par l' essaimeur, c'est -à-dire où le client principal 

est lié, d'une manière ou d'une autre, au bailleur de fonds, au propriétaire de la 

bâtisse et des équipements, ainsi qu'au fournisseur. Par contre, l' expérience nous 

démontre que, malgré ces obstacles, la moitié de nos essaimés ont réussi à diminuer 

de façon importante leur dépendance envers l' essaiineur. 

D'autre part, beaucoup d'entreprises, essaimées ou non, créées afin de 

répondre aux besoins d'un donneur d'ordres particulier, se retrouvent dans. une 

situation similaire. En effet, nous constatons pour plusieurs d'entre elles une clientèle 

insuffisamment diversifiée, ce qui octroie à un important donneur d'ordres une 

capacité d' influencer la gestion des activités courantes de l' entreprise. 

Nous ne croyons pas que la problématique de dépendance vécue par notre 

échantillon d'essaimés soit suffisante pour neutraliser les apports positifs de la 

pratique d'essaimage. Même si on considère que certains essaimés nous ont 

mentionné que sans l'offre de l' essaimeur, ils auraient tout de même démarré une 

entreprise, des questions se posent quant à la concrétisation de leur projet: a) leur 

entreprise serait-elle encore en activité aujourd'hui? b) aurait-elle franchie avec 

succès les étapes du démarrage ? c) combien d'emplois aurait-elle créés ? etc. 
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1. Les limites et les pistes de recherches futures 

Il existe à notre avis deux limites majeures à la présente étude. 

La principale limite se situe au niveau de la méthode sélectionnée pour la 

collecte des données. Lors de l'entrevue, il se peut que l'interviewé ait, 

volontairement ou non, censuré ou omis certaines informations qui pourraient être 

importantes à la compréhension du processus d' essaimage. Ainsi, en considérant 

l'aspect relationnel (confiance en l'interviewé, prédisposition des intervenants, 

attentes, etc.) d ' une telle méthode de collecte de données, il se peut que certains biais 

aient affecté les résultats. Également, l'expérience d'essaimage s' étant déroulée entre 

10 et 20 ans avant la rencontre avec l' intervieweur, il se peut que l' entrepreneur 

. diminue l' importance de certains facteurs lors de son récit des événements. Par 

contre, plusieurs méthodes de validation des informations ont été mises en place pour 

minimiser l'impact de ces aspects subjectifs. 

La seconde limite de cette étude se situe au nIveau de la méthode 

d ' échantillonnage et de la possibilité de généralisation des résultats. L' analyse en 

profondeur d' un seul cas limite la portée de généralisation des conclusions de la 

recherche à d' autres entreprises essaimantes. Cependant, rappelons que cette étude 

entre dans une démarche exploratoire et, en ce sens, répond à son objectif de 

documenter la pratique d 'essaimage par un groupe d 'entreprises. 

Malgré les précédentes limites, il n ' en demeure pas mOInS que cette 

recherche contribue à accroître nos connaissances sur l' essaimage. Cependant, il 

serait simpliste de croire que nous devons arrêter ici nos recherches. En effet, des 

questions subsistent. 

De cette façon, il serait intéressant de quantifier et de qualifier le niveau 

minimal de conditions facilitantes qui maximiseraient les retombées en termes de 
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créations d'entreprises et d'emplois, mais aussi en termes de perspectives de survie 

des nouvelles organisations. 

Également, nous nous devons de nous interroger davantage sur les éléments 

structurants (c'est-à-dire les variables et les conditions facilitantes) de l'essaimage. 

En effet, cet exercice se doit d'être réalisé afin d'élaborer un modèle théorique de 

l'essaimage. Ce modèle pourrait être le point de départ pour le développement 

d'outils et de mesures qui favoriseraient la réalisation d'exercices d'essaimage. En 

mettant en évidence les étapes de développement d'un processus d'essaimage, en plus 

d' identifier les freins et les opportunités reliés à cette stratégie, ce modèle faciliterait 

l'adoption et la mise en application de ce concept par les entreprises existantes. 

Finalement, il ne faut pas oublier la principale problématique soulevée lors 

de notre recherche, ç'est-à-dire la dépendance. Est-ce une problématique 

généralisable aux activités d'essaimage ou est-ce une problématique propre à notre 

échantillon ? 

En ce sens, nous croyons important que d'autres recherches du même type 

soient réalisées. En plus de nous permettre de répondre aux questions précédentes, 

l' ensemble de ces cas composera une banque de données essentielles à une étude 

comparative. De celle-ci, nous pourrons mettre en relief certaines particularités, 

similarités et différences entre les diverses expériences, ce qui permettra de jeter les 

premières hypothèses d'un modèle théorique de l'essaimage. Ainsi, tout en nous 

permettant une vision plus globale du phénomène, l'étude comparative souhaitée 

nous permettra de mieux comprendre le phénomène de l' essaimage québécois. 
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D'abord, je tiens à vous remerCIer de ce précieux temps que vous mettez à ma 

disposition aujourd 'hui. Je vous rappelle l'objectif de cette entrevue qui est d'obtenir 

des données en vue de préciser les différents éléments déterminants du processus 

d'essaimage pour une entreprise québécoise. Par essaimage, j ' entends « le choix 

délibéré d'une entreprise d'appuyer, par des mesures variables, la création 

d'entreprises par ses employés (Belley, Dussault, Lorrain, 1997). » 

L'entretien se divise en cinq sections. La première présente l' entreprise essaimée, 

soit votre entreprise. Cette section renferme deux grandes questions qui essaient de la 

situer à travers le temps. La seconde section concerne l' évaluation du processus 

d'essaimage. Il n'est pas question ici de l' évaluer de façon qualitative, soit bon ou 

mauvais, mais plutôt d'établir la procédure que vous avez suivie afin d'en arriver à la 

création de votre entreprise. La troisième section sera destinée à la présentation de 

l' entrepreneur essaimé, donc à mieux vous connaître en tant qu'entrepreneur. Dans la 

quatrième section, je vous demanderai de poser un œil critique sur votre cheminement 

jusqu'à ce jour dans ce processus d'essaimage. Il sera alors question de votre 

perc~ption en tant qu'essaimé. , Finalement, une courte série de questions 

complémentaires vous sera présentée afin de me permettre d'affiner mon analyse. 

Également, nous vous demandons de mettre à ma disposition, si possible, des 

documents relatant, expliquant ou corroborant les événements dont il sera question au 

cours de l'entretien. Ces documents nous seraient essentiels afin d'élaborer un profil 

juste de votre entreprise et du phénomène d'essaimage que nous étudions. 

En terminant, je crois important de vous rappeler que le traitement des informations 

recueillies au cours de cette entrevue sera effectué selon l' entente de confidentialité 

que nous avons signée préalablement. 
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1 Section 1: Présentation de l' entreprise essaimée 

Avant de nous concentrer sur l' objet de l' étude, soit l'essaimage, il serait important 

de nous situer votre entreprise par rapport à sa mission, ses produits et ses services, 

son marché, la concurrence, et tout autre aspect qui fait d' elle une entreprise 

particulière. 

1. Présentez-nous et décrivez-nous votre entreprise telle qu'elle est aujourd'hui. 

1.1 Quelle est sa mission ? 

1.2 Quels sont ses produits et services ? 

1.3 Quel est son marché ? 

1.4 Comment vous positionnez-vous par rapport à la concurrence ? 

Nous savons que pour comprendre la dynamique au sein d' une entreprise, il faut 

souvent revenir en arrière afin de découvrir les événements qui ont façonné son 

histoire et sa personnalité. 

2. Décrivez-nous les principales phases de développement et les décisions qui ont 

marqué l'évolution de l'entreprise, en commençant par sa création jusqu'à 

aujourd'hui. 

2.1 Les variables environnementales ont-elles eu une influence sur cette 

évolution ? Quelles ont été , ces variables ? (Précision: Par variables 

environnementales, j ' entends : 

~ le gouvernement : politiques et programmes 

~ l'économie et la finance : conjoncture, taux intérêts, taux de change 

~ l' environnement social : mouvements, valeurs, . . .. 

~ la technologie et les ressources physiques : équipements, matières 
premières ... 

~ la démographie et le facteur humain: dénombrement quantitatif et 
qualitatif et main-d' œuvre. 

~ la perspective internationale: entente de libre-échange, .. . ) 

2.2 À travers quel(s) acteur(s) ces variables ont-elles influencé l'entreprise et de 

quelle façon? (Précision: Par acteur, il peut s' agir du syndicat, des 
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agences gouvernementales, de la communauté, des fournisseurs , des 

concurrents, des consommateurs, des entreprises affiliées, ou encore tout 

individu ou groupe d'individus dont l' influence a marqué l' entreprise.) 

2.3 À quel moment de son évolution ces variables environnementales et ces 

acteurs ont-ils marqué l' entreprise ? 

1 Section II: Évaluation du processus d' essaimage 

Comme vous le savez, le présent entretien entre dans le cadre d' une étude portant sur 

la pratique de l' essaimage. L'essaimage étant, je vous le rappelle, le choix délibéré 

d'une entreprise d' appuyer, par des mesures variables, la création d' entreprises par 

ses employés. 

Dans la section précédente, vous nous avez présenté votre entreprise et son évolution. 

J'aimerais maintenant revenir sur certains éléments afin d'éclaircir l ' influence, s' il y 

a lieu, de l' essaimage dans la réalité de votre entreprise. 

Revenons à la phase couvrant la période précédant le démarrage de votre entreprise, 

soit avant qu'elle n' entre en fonction. 

3. Décrivez-nous de quelle façon s' est établi le contact et comment la relation 

d' affaires s' est concrétisée entre vous et la personne-ressource de l' entreprise­

mère. (Précision: La personne-ressource est la principale personne au sein de 

l ' entreprise-mère qui a suivi votre dossier et/ou qui vous a offert un support 

quelconque lors de la mise en projet de l' idée d' affaires.) 

3.1 Qui a pris contact avec l ' autre et comment en êtes-vous venus à une entente 

de collaboration? 

3.1.1 Première possibilité: Personne chez l'entreprise-mère. 

a. Qui était cette personne ? 

b. Quelles raisons vous a-t-elle données? 

c. Quelle proposition d' affaires vous a-t-elle faite ? 

d. Face à cette proposition, quelles ont été votre réaction et votre 
décision? 
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e. À votre avis, quel profil recherchait-elle? (caractéristiques 
personnelles) 

f. Comment se sont déroulées les rencontres précédant le démarrage 
? 

3.1.2 Deuxième possibilité : Vous avez pris contact avec la personne de 

l' entreprise-mère. 

a. D'où venait l'idée d' une collaboration avec votre anCIen 
employeur ? 

b. Quel type de collaboration recherchiez-vous? 

c. Qu'est-ce qui vous faisait croire que cette collaboration serait 
intéressante pour vous? 

d. De quelle stratégie d' affaires venait cet intérêt? Quels étaient le 
contexte et les objectifs que vous poursuiviez par cette stratégie? 

e. Avec qui avez-vous pris contact? 

f. Pourquoi cette personne? 

g. Comment se sont déroulées les rencontres précédant le démarrage 
? 

3.2 De qui provenait l'idée d' affaires et quelle était alors la nature du projet 

soumis? (Description) 

3.3 Existait-il, au sein de l ' entreprise-mère une politique ou un programme 

formel ou informel d' essaimage, soit d' aide à la création d' entreprise, destiné 

aux employés ? Exposez-nous brièvement son contenu. 

3.3.1 Si oui : 

a. La politique ou le programme était-il formel ou informel ? 
(Précision: Pour qu' une politique ou un programme soit formel , il 
faut qu' il fasse l' objet d' un document qui atteste de son existence 
(Le nouveau Petit Robert, 1995». 

b. Votre projet entrait-il dans ce programme ou cette politique? 

3.4 Aviez-vous alors connaissance d' expériences d' autres personnes (employés 

ou non) qui auraient reçus de l' aide de l'entreprise-mère afin de partir leur 

entreprise? Est-ce que cela vous a influencé ? 
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3.5 Quel a été le processus d'évaluation que vous avez utilisé afin de valider 

l'idée d'affaires, quant à ses risques et à sa faisabilité? 

Maintenant que nous connaissons davantage votre entreprise et que nous avons 

éclairci la période de mise en collaboration entre l'entreprise-mère, l' essaimeur et 

vous, nous allons essayer de décrire le processus d'essaimage qui s'en est suivi. Pour 

ce faire, nous allons passer à la description de l'entente entre les deux parties à la 

veille du démarrage de l'entreprise. 

4. Que comprenait cette entente? 

4.1 Quel était le support accordé par la personne-ressource et par l'entreprise­

mère. 

Aucun ---4.1.1 

4.1.2 Appui technique ou administratif ___ (Conseil) 

4.1.3 Commercial ou sous-traitance ---

4.1.4 Finançier ---

4.1.5 Partenariat ---

4.1.6 Intrapreneurship __ _ 

4.2 Quel était le lien existant entre vos activités et celles de l'entreprise-mère? 

(Précision: Par « lien », nous voulons identifier si vos activités sont dans 

un secteur ou correspondent à des produits et services qui sont soit similaires 

à celles de l'entreprise-mère, connexes ou complémentaires, ou tout à fait 

indépendants. ) 

5. Qu'est-ce qui vous a convaincu et/ou motivé à partir en affaires en collaboration 

avec votre ancien employeur ? 

L'entente dont nous venons de discuter entre dans une pratique de gestion faisant 

référence à la collaboration interentreprise. Nous savons également, grâce à 

différentes études sur le démarrage d'entreprise et les facteurs de réussite et d'échec 

lors des premières années d'activités, qu'il existe un lien entre la survie et le succès à 

long terme d'une organisation et la qualité du support reçu par le nouvel entrepreneur. 

Ce support suppose certes un lien entre les entreprises, mais également un suivi pour 

permettre un réajustement si nécessaire. 
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6. À quel point l'entreprise-mère ou la personne-ressource s' impliquait ou 

s' implique encore dans la gestion de l'entreprise? 

7. L'entreprise-mère ou la personne-ressource a-t-elle effectué un suivi pendant et 

après la période de démarrage. (Précision: par suivi, il est entendu toute forme 

de collaboration, de conseils, de comptes-rendus permettant à l' ancien employeur 

de suivre et de connaître l' évolution de l'entreprise essaimée.) Si oui, décrivez le 

processus de suivi dont vous avez fait l'objet. 

7.1 Quelle a été la nature du suivi ? 

7.2 Quelle a été sa durée? 

7.3 Était-ce un type de suivi souhaité? Si non, quel type de suivi auriez-vous 
souhaité ? 

Nous venons de voir que par le suivi, un réajustement peut s'avérer nécessaire. De 

cette façon, l' entente établie au départ peut, avec le temps, avoir connu, elle aussi, 

une certaine évolution. Cette évolution peut affecter plusieurs aspects 

organisationnels, soit la nature des relations entre l' entreprise-mère et votre 

entreprise, votre autonomie sur vos décisions de gestion, la diversification de votre 

clientèle, etc. 

8. Dressez-nous l'évolution de l' entente au cours des années qui ont suivi la mise en 

activités de votre entreprise jusqu'à nos jours. Quel impact cette évolution a eu 

sur vos activités ? 

8.1 Quelle a été l'évolution de votre clientèle et la variation de la part de vos 

ventes détenue par l' entreprise-mère. 

8.2 Quelle a été l' évolution de l' influence de l'entreprise-mère dans vos 

décisions de gestion ? À quel point les décisions de cette entreprise 

touchaient et touchent encore vos activités et vos décisions ? 

1 Section III: Présentation de l'entrepreneur essaimé 

Maintenant que votre entreprise et les détails de la pratique de l' essaimage ont été 

présentés, il serait important de situer un acteur très important, soit vous, 

l' entrepreneur essaimé. 
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Nous savons que l'individu est le fruit de plusieurs influences. On peut décrire cet 

individu selon sa personnalité, ses motivations, soit ses besoins et ses valeurs, et ses 

antécédents, soit sa formation et ses expériences. 

9. Présentez-vous. Relatez-nous brièvement vos expériences antérieures qUI ont 

jouées un rôle important par rapport à votre profession. 

10. Quelles sont les raisons qui vous ont poussé à devenir un entrepreneur ? 

10.1 Y a-t-il eu des événements ou des individus, tels que des proches, des amis, 

des collègues ou autres, qui vous ont donné le goût de partir en affaires? 

10.2 Qui sont-ils et comment vous ont-ils influencé? 

Revenons à la période où vous étiez employé au sein l'entreprise-mère. 

11. Décrivez-nous votre cheminement professionnel au sein de l'entreprise-mère. 

Il.1 Quels ont été les postes que. vous avez occupés et les responsabilités qui y 

étaient rattachées? 

11.2 Combien de temps êtes-vous demeuré à l'emploi de l'entreprise-mère ? 

Il.3 Comment qualifieriez-vous votre relation avec votre employeur? Comment 

vous sentiez-vous perçu par celui-ci? Comment vous perceviez-vous en 

tant qu'employé? 

Il.4 Quels ont été les raisons de votre départ de l'entreprise? Était-ce en période 

de sureffectif? 

11.5 Quel était le climat au sein de l'entreprise en général? 

Il.6 Comment décririez-vous votre employeur ? 

Il.7 À votre avis, valorisait-on des comportements entrepreneuriaux au sein de 

l'entreprise, soit des actions qui reflétaient des valeurs tel l'autonomie, la 

prise de responsabilités, la créativité et la solidarité? Nommez-nous des 

exemples. 

Revenons à votre entreprise et à votre rôle d'entrepreneur. En même temps que 

l'entreprise évolue, l'entrepreneur aussi et il apprend à s'adapter aux réalités de son 

entreprise. 
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12. Vos responsabilités et vos tâches ont-elles évoluées depuis que votre entreprise a 

commencé ses opérations ? 

12.1 Si oui, relatez-nous l'évolution de votre rôle en tant qu'entrepreneur au sein 

de votre entreprise depuis son émergence. 

12.1.1 Quels ont été vos différentes responsabilités selon les phases de 

. développement de votre entreprise? 

13. Quel a été, à votre avis, l'incidence de la collaboration de votre ancien employeur 

sur vos tâches et responsabilités d'entrepreneur? Expliquez. 

1 Section IV: Perception de l' essaimé 

Nous voilà presque à la fin de notre entretien. Nous possédons déjà une certaine 

quantité d' information qui nous permettra de dresser un portrait, nous l' espérons, 

assez juste de votre entreprise, et nous vous connaissons un peu mieux en tant 

qu'entrepreneur. Ce que nous désirons connaître maintenant, ce sont vos 

impressions. Regardez votre entreprise, revoyez votre cheminement et pensez à 

l'influence de l'entreprise-mère et la personne-ressource sur tous ces aspects. 

14. Quel rôle a joué l'entreprise-mère ainsi que la personne-ressource dans votre 

réussite tout au long de votre évolution en tant qu'entrepreneur et celle de votre 

entreprise ? 

14.1 Quels ont été et quels sont les bons et les mauvais côtés de cette 

collaboration avec votre ancien employeur ? 

15. Si on vous demandait de vous évaluer en tant qu'entrepreneur, comment vous 

décririez-vous ? 

15.1 Quels sont vos points forts et vos points faibles? 

16. Si vous n'aviez pas eu l' appui de votre ancien employeur, seriez-vous parti en 

affaires? Expliquez pourquoi. 

17. Si c'était à refaire, recommenceriez-vous de la même manière ? 

Finalement, 

18. Croyez-vous en l'essaimage comme moyen de devenir entrepreneur? 
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1 Fiche d'informations complémentaires 

En terminant, nous aimerions vous demander quelques informations factuelles 
complémentaires afin de compléter les différents profils que nous venons d'explorer 
ensemble. 

Personne interrogée : 
Formation professionnelle : ____________________ _ 

Date de constitution de votre entreprise: ___________ _ 
Dénomination de votre entreprise: 
Adresse: ---------------

Téléphone : ~ __ _ 
Télécopieur:~ __ _ 

Nombre d'employés : ____ _ 
Nombre de cadres: -----
Présence syndicale: oui ___ ou non __ _ 
Affiliation syndicale : ________________ _ 
Année d'affiliation: -----

Nombre d'usines: -----
Nombre de filiales: -----
Chiffre d'affaires (évolution) : début - fin ______________ _ 
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MAQUETTE D'ENTREVUE 

5. Signature de l'entente de confidentialité 

6. Entrevue 

vu. Introduction 

-7 Présentation des objectifs 
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-7 Plan de l' entrevue 

VUI. Section 1 : Présentation de l' entreprise essaimée 

IX. Section 2 : Évaluation du processus d'essaimage 

x. Section 3 : Présentation de l' entrepreneur essaimé 

Xl. Section 4 : Perception de l'essaimé 

XU. Section 5 : Fiche d' informations complémentaires 

7. Commentaires 

8. Remerciements 
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D'abord, je tiens à vous remercier de ce précieux temps que vous mettez à ma disposition 
aujourd'hui. Je vous rappelle l'objectif de cette entrevue qui est d'obtenir des données en 
vue de préciser les différents éléments déterminants du processus d'essaimage pour une 
entreprise québécoise. Par essaimage, j ' entends « le choix délibéré d'une entreprise 
d'appuyer, par des mesures variables, la création d'entreprises par ses employés (Belley, 
Dussault, Lorrain, 1997). » 

L'entretien se divise en cinq sections. La première présente l'entreprise essaimée, soit votre 
entreprise. Cette section renferme deux grandes questions qui essaient de la situer à travers 
le temps. La seconde section concerne l' évaluation du processus d'essaimage. Il n'est pas 
question ici de l'évaluer de façon qualitative, soit bon ou mauvais, mais plutôt d'établir la 
procédure que vous avez suivie afin d'en arriver à la création de votre entreprise. La 
troisième section sera destinée à la présentation de l'entrepreneur essaimé, donc à mieux 
vous connaître en tant qu'entrepreneur. Dans la quatrième section, je vous demanderai de 
poser un œil critique sur votre cheminement jusqu'à ce jour dans ce processus d'essaimage. 
Il sera alors question de votre perception en tant qu'essaimé. Finalement, une courte série de 
questions complémentaires vous sera présentée afin de me permettre d'affiner mon analyse. 

Également, nous vous demandons de mettre à ma disposition, si possible, des documents 
relatant, expliquant ou corroborant les événements dont il sera question au cours de 
l' entretien. Ces documents nous seraient essentiels afin d'élaborer un profil juste de votre 
entreprise et du phénomène d'essaimage que nous étudions. 

En terminant, je crois important de vous rappeler que le traitement des informations 
recueillies au cours de cette entrevue sera effectué selon l' entente de confidentialité que nous 
avons signée préalablement. 
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Plan de l'entrevue 

Présentation de l'entreprise essaimée 

1. Présentation de l'entreprise : 

1.1. Mission 

1.1.1 . produits et services 

1.1.2. marché 

1.2. Position plr concurrence 

2. Faits marquants de son évolution : 

Évaluation du processus d'essaimage: 

Contexte 

3. Conta.ct entre essaimé et essaimeur : 

3.1. Contexte 

3.2. Initiateur 

3.3. Comment (contact) 

3.4. Objectifs et contexte (essaimage) 

3.5. Idée d'affaires initiale 

3.6. Réaction (collaboration) 

3.7. Profil recherché (collaborateur) 

3.8. Déroulement rencontres 

4. Présence de politique d'essaimage : 

4.1. Contenu 

5. Expériences d'autres employés: 

5.1. Influence 

6. Évaluation du projet d'affaires: 

Entente 

7. Entente 

7.1. Support 

7.1.1 . Technique, administratif, conseil 

7.1.2. Commercial , sous-traitance 

7.1.3. Financier 

7.1.4. Partenariat 

7.2. Lien 

7.2.1. Aucun 

7.2.2. Connexe ou Complémentaire 

7.2.3. Semblable 

8. Motifs accepter collaboration 

9. Implication initiale de l'essaimeur 

10. Suivi 

10.1. Nature 

10.2. Durée 

10.3. Suivi souhaité 

11 . Évolution et impact de l'entente 

11 .1. Parts ventes de l'essaimeur 

11 .2. Influence décisions de gestion 

Présentation de l'entrepreneur essaimé 

Employé au sein de l'entreprise-mère 

12. Cheminement 

12.1 . Postes et responsabilités (durée) 

12.2. Relation compétences et opportun ité 

d'affaires 

12.3. Relation avec employeur (perception) 

12.4. Description de l'employeur 

12.5. Raisons départ (sureffectif) 

12.6. Climat général dans entreprise-mère 

12.7. Valorisation culture entrepreneuriale 

12.7.1. Autonomie ; 

12.7.2. Prise de responsabilité ; 

12.7.3. Créativité 

12.7.4. Solidarité 

Entrepreneur 

13. Expériences marquantes 

14. Raisons être entrepreneur 

14.1. Influence événements ou individus 

(milieu) 

15. Évolution des tâches et responsabilités 

en tant qu 'entrepreneur (chronologie) 

15.1. Incidence de la collaboration de 

l'essaimeur 

16. Description en tant qu'entrepreneur 
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1 Fiche d'informations complémentaires 

En terminant, nous aimerions vous demander quelques informations factuelles 
complémentaires afin de compléter les différents profils que nous venons d'explorer 
ensemble. 

Personne interrogée : 
Formation professionnelle : ____________________ _ 

Date de constitution de votre entreprise: ______ -:--____ _ 
Dénomination de votre entreprise : 
Adresse: ----------------

Téléphone : ~ __ _ 
Télécopieur :~ __ _ 

Nombre d'employés : ____ _ 
Nombre de cadres: -----
Présence syndicale :oui ___ ou non __ _ 
Affiliation syndicale : ________________ _ 
Année d'affiliation: -----

Nombre d'usines: -----
Nombre de filiales: -----
Chiffre d'affaires (évolution) : début - fin ______________ _ 



ANNEXEB 

PROTOCOLES D'ENTENTE 
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PROTOCOLE D'ENTENTE 

Objet: Collaboration entre (essaimeur/essaimé) et Nathalie Arseneault 

Le présent document a pour but de formaliser la collaboration entre 

(essaimeur/essaimé) et Nathalie Arseneault, étudiante à l'Université du Québec à 

Trois-Rivières en Maîtrise en Gestion des PME. Cette collaboration s'inscrit dans le 

cadre du mémoire de l'étudiante. Celui-ci prend la forme d'une étude de cas 

d'entreprises ayant effectué un processus complet d'essaimage et son principal 

objectif sera de décrire ce processus en documentant un cas réel. Par essaimage, nous 

entendons le choix délibéré d'une entreprise d'appuyer, par des mesures variables, la 

création d'entreprises par ses employés (Belley, Dussault et Lorrain, 1997). 

Terme de la collaboration 

Par cette entente de collaboration, (essaimeur/essaimé) s' engage à mettre à la 

disposition de Nathalie Arseneault les ressources jugées nécessaires à la réalisation du 

mémoire. Ces ressources seront désignées d'un commun accord entre 

(essaimeur/essaimé) et Nathalie Arseneault. 

En contre partie, Nathalie Arseneault, étudiante à l'Université du Québec à 

Trois-Rivières, s' engage à utiliser avec discernement les informations auxquelles elle 

aura recours. De plus, l ' étudiante s'engage à traiter les informations qui auront fait 

l'objet d'une demande de confidentialité avec le respect qu'il se doit. Seuls 

l'étudiante ainsi que les directeur et co-directeur, soit Messieurs Jean Lorrain et 

André Belley, auront accès à ces dernières informations. Enfin, avant publication du 
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mémoire, l' étudiante s'engage à présenter la partie concernant (l'entreprise de 

l'essaimeur/essaimé) à (essaimeur/essaimé) aux fins d' approbation du contenu. 

Représentant (essaimeur/essaimé) (veuillez indiquer le poste occupé sous la 

signature) : 

Signé le _ _ ________ à __________ _ 

Nathalie Arseneault, étudiante. 

Signé le __________ à _________ _ _ 
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PROTOCOLE D'ENTENTE POUR PUBLICATION 

Le présent document a pour but de formaliser toute utilisation future par 

Nathalie Arseneault, étudiante à la maîtrise en gestion des PME, des renseignements 

validés concernant (l ' entreprise essaimeur/essaimée), dont leur divulgation au sein du 

mémoire de l' étudiante. 

Sachant que les renseignements concernant (l ' entreprise essaimeur/ essaimée) 

ne sera pas traitée individuellement, mais bien comme faisant partie d'une banque 

d' information qui sera considérée comme un tout et parmi lesquelles seront établies 

des comparaisons dans le but de faire ressortir des similitudes et des différences; 

Sachant que toutes les précautions seront prises pour garder l' anonymat des 

différentes entreprises faisant partie de la banque de renseignement, dont: 

• l'utilisation de dénomination anonyme telle que Ei, ou cas i, ou essaimé i pour 

identifier les parties du tout (où i prendra une valeur numérique); 

• la non divulgation du secteur d'activités; 

Sachant que les informations ont déjà fait l'objet d'une validation; 

Nous, soussignés, acceptons que les renseignements concernant notre entreprise 

face partie des informations traitées au sein du mémoire de Nathalie Arseneault. 

Signé le ___________ à ________ (localité) 


